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INTRODUCTION AU BKM 

 

Introduction générale  

 

Les forces secrètes de la nature et leur mode de manifestation sont connues 

depuis les temps reculés par certains qui n’ont pas jugé sages de divulguer leur 

savoir au monde. 

L’expansion de la connaissance humaine à l’ère du verseau est traduite par les 

avantages que les chercheurs pouvant tirer des libertés humaines garanties par la 

déclaration universelle des droits de l’homme et la charte africaine des droits de 

l’homme et des peuples. 

Après l’égyptologie du professeur Cheikh Anta Diop, nous découvrons 

l’indicamétrie du professeur DIABATE Moustapha.  

L’indicamétrie, science de la globalité universelle s’inscrit dans la lignée des 

grandes ruptures épistémologiques qui ont recentré les avis des savants et 

universitaires autour de la problématique du développement et de ses 

rétroactions sur les outils contractuels de la science en des moments de 

questionnement intenses.  

Par ailleurs, nous avions vu pendant les modules précédents qu’EVI est l’agent 

qui assure la liaison entre l’être humain fait de chiffres et son environnement 

global spatial.  

Cet être visible et invisible est encore appelé « Y » dans la mesure où il est 

investi d’un pouvoir qui lui permet de mesurer, d’évaluer et de communiquer les 

valeurs entre les mondes ou univers physique ou non physique. 

En profilologie brute ou introductive (PN) nous avons également présenté 

l’E15P en notant que chaque profil est investi d’au moins 3,75 VICE et 26,25 

VICE au plus. 
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 Dans le contexte africain, et en langue Malinké Bambara, EVI est un super 

agent (suprême) qui va au-delà des 26,25v dans IDI (infiniment doué 

d’intelligence). Cet être s’appelle Kélé (l’unique) ou Kélé Massa (le plus fort) 

ou Bêta Kélé Massa (BKM) (l’unique espoir de tous ou le plus fort qui lutte et 

construit pour le monde). Kélé est donc l’unique source de toute puissance, de 

toute énergie ou matière vitale profilée capable d’éveiller ou de réveiller tout le 

monde à l’aide d’un instrument de mesure, d’évaluation et de transport inter-

mondes qui prend ici le nom de BKM (Bêra Kounou Massa). 

De ce qui précède, nous préciserons davantage dans ce cours la notion 

d’invisible afin d’introduire le concept du BKM. 

 

I- Notion de l’invisible ou de l’opacité  

1°/ Qu’est ce que l’invisible 

 

Selon le dictionnaire bordas, Groelier Tome IV, le concept d’invisible vient du 

bas latin Invisibilis; formé de « in » (qui veut dire négatif) et « visibilis » (qui 

signifie visible). 

Est invisible ce qui n’est pas visible, qui échappe à la vue, à la sensation et à la 

perception immédiate (soit par nature, soit par accident). 

 

Exemples :  

Dieu, les Anges, Esprits, Fantômes, l’horizon et l’infini. 

 

L’invisible se définit aussi comme ce qui échappe à la connaissance, ce qui est 

mystérieux, secret, incompréhensible, irrationnel ou supra sensible. 

A un autre niveau, l’invisible peut être une personne qui ne se montre pas dans 

un lieu à un moment donné : on dira qu’il est devenu invisible.  

Ça peut être enfin une personne qui se dérobe au regard c’est-à-dire qui ne veut 

pas être vue ou qui est cachée par quelqu’un d’autre. 
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Exemples : 

- Un train peut cacher un autre dans une gare SNCF. 

En définitive, l’être invisible ou l’invisible c’est la réalité supra-rationnelle dans 

laquelle pourrait se trouver un être, une chose soit de façon originelle, soit de 

façon accidentelle. 

L’invisibilité, c’est donc le caractère de ce qui est invisible soit par sa nature, 

soit par sa situation. 

 

Exemples :  

L’invisibilité de la foi, de l’air, de l’oxygène, de la prière, des sentiments etc.… 

 

L’invisibilité existe sous plusieurs formes : 

 

2°/ Différentes formes d’invisibles  

Les invisibles ou disons l’invisible tel que nous l’avions défini ci-dessus est soit 

naturel, soit accidentel. 

 

- L’invisible accidentel : 

 

    C’est celui que l’esprit humain crée, perçoit et exploite en vue d’un résultat 

profitable (insécurité / sécurité ; malheur / bonheur). C’est cet invisible qui est 

au cœur de la manipulation mentale ou psychologique. 

 

 

- L’invisible naturel : 

 

 C'est le propre de l’être qui dans son principe ne se donne pas à saisir et dont on 

fait l’expérience par ses effets induits. (Par exemple : le moi intérieur, le 

subconscient, etc)  

Nous aurons entre autres invisibles : 
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3°/ Les êtres Visibles invisibles et/ou éphémères 

a. Invisible visible (IV) :  

 

Il est créé par l’esprit humain, l’exemple typique est donné par la télé 

communication et les autoroutes de l’information. A partir l’UCAO-Cocody 

Abidjan nous pouvons téléphoner à quelqu’un à Vancouver au Canada qui 

ne se voit pas au bout du fil. A partir d’un cyber-espace nous pouvons tout 

acheter dans un magasin au Japon sans se déplacer, ni se voir. 

Beaucoup de crimes invisibles s’opèrent à partir du téléphone et / ou 

Internet. 

 

b. Invisible - Invisible/Eternel (IIE) : 

  

C’est le cas des extra-terrestres, des esprits (mauvais / bons), des anges et de 

Dieu dans les grandes religions à Livre. Que ne fait-on pas au nom de Dieu ? 

Certains souligne le Coran « font des vœux pour obtenir le mal, d’autres 

pour obtenir le bien » n’est-ce pas pour cela que Pierre DORE écrira : « ce 

que les hommes font parfois au nom de Dieu (07Y7) est démoniaque mais 

ne justifie pas l’arrêt de la recherche spirituelle » (cf. P. 159, le 5ème 

Pouvoir, Institut Français de gestion, Flammarion). 

 

c. Invisible Opératoire Ephémère (IOE): 

  

Il est l’apanage des malfrats, des assassins, des meurtriers, des adeptes de la 

mafia, des bandits et de certains hommes politiques. L’IOE est entretenu à 

l’instar des autres invisibles par le principe de la preuve, du tangible et du 

visible. Selon cette théorie, ce qui n’est pas visible, démontrable n’est pas 

important. Or, à l’évidence, le visible est déjà la preuve de l’invisible et 

vice-versa. Par exemple : le dos qu’on voit est la preuve de l’existence du 

ventre.   
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En privilégiant la notion de preuve, l’officiel donne l’occasion au plus malin, 

plus stratégique de procéder à des règlements de comptes en faisant disparaître 

tout élément, susceptible de les compromettre.  

Citons quelques exemples d’invisibles opératoires éphémères : 

 

i-Invisible et entreprise en Afrique : 

Créateurs d’entreprises et opérateurs économiques sont parmi les premiers 

exploitants de l’invisible sous toutes ses formes. Car nombreux sont ceux qui 

s’endettent auprès des banques pour réaliser des projets. Afin de savoir si ces 

projets seront viables et rentables, certains n’hésitent pas à engager des sommes 

importantes pour consulter marabout, féticheurs, prêtres et pasteurs etc. sans que 

ces dépenses n’apparaissent dans le bilan ou compte de l’entreprise. 

Ici, banquiers et hommes d’affaires, entrepreneurs, commerçants, gestionnaires 

et consommateurs savent bien que l’invisible est incontournable. Il est parfois 

plus important que le visible. 

 

ii- Invisible et politiciens : 

Les campagnes électorales (présidentielle, législative, etc.) sont des occasions en 

« or » pour les experts spirituels (spiromaîtres). Comme les chefs d’entreprises, 

certains candidats n’hésitent pas à emprunter pour financer leur campagne dont 

un pourcentage plus ou moins important est destiné aux consultations 

spirituelles. L’invisible ici devient le maître du visible. 

 

iii- Invisible et population : 

 Pour rendre compte de l’invisible sur les populations africaines, il suffit 

d’observer les signes de sacrifices dans les carrefours et coins de rue. Une 

population désespérée perd totalement confiance en elle-même, en ses dirigeants 

pour s’en remettre au verdict des esprits, mannes des ancêtres, de l’être suprême. 
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Que pensez-vous, sinon que l’œil organique est impuissant ou insuffisant pour 

sécuriser les populations qui considèrent l’invisible comme source de vie (Cf. 

L’Indicamétrie, le Sacré et les Réalités Africaines, Professeur Mamadou 

NIANG) et non comme opium du peuple (terme de Karl Marx). 

 

Et si l’invisible est source de vie, comment y accéder rationnellement afin qu’il 

soit utile à l’être humain et à sa communauté. 

 

3°/ Géographie de l’invisible : 

L’invisible peut s’appréhender en trois (3) différents espaces :  

a- Espace Magico -Religieux (EMR) 

b- Espace des Religion à Livre (ERL) 

c- Espace de l’Etat de Droits et des Institutions Républicaines (EED/IR) 

 

a/ L’invisible dans l’espace magico- religieux (africain)  

L’Afrique magico-religieuse se caractérise par la totalité des pratiques 

magiques, occultes, mystiques et religieuses. La magie africaine repose sur un 

déterminisme psychologique et matériel mais surtout spirituel qui fait du 

magicien une espèce de pontife, de révélateur qui sert d’intermédiaire entre le 

monde des vivants et celui des génies, des ancêtres et aïeux dont il se targue 

d’être l’élu. 

Le magicien est le berger des génies, des esprits et en définitive des divinités. 

 En d’autres termes, l’AMR (Afrique Magico-Religieuse) est le lieu d’expansion 

de l’invisible dont les interprètes sont légions. Il y a entre autre les magiciens, 

les féticheurs, les sorciers, les charlatans et / ou les oracles, ainsi que les 

messagers animaux : (la colombe, le pigeon, l’âne, la torture etc.). 

Il y a d’autres référents tels que les arbres (par exemple : on ne coupe pas un 

arbre n’importe comment et n’importe quand). 
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Les actes de la chaîne des praticiens de la magie se donnent à voir à travers les 

fétiches, les sacrifices faits sur les routes, les différents types de masques et 

toutes sortes de fétiches tutélaires (DCI : Dispositifs de Communication avec 

l’Invisible). 

Au plan strictement religieux, il y a une caste de sacrificateurs, gardien de bois 

sacré, des cultes aux morts, aux ancêtres qui ont la faculté d’intercéder auprès 

des ancêtres et de recevoir d’eux tout message indispensable à l’organisation de 

l’ordre social. 

L’Africain au demeurant vit au rythme des divinités (divinités des eaux, de la 

terre, des cieux...) auxquelles il se soumet de façon obséquieuse. Soumission 

sans quoi il s’exposerait à des perturbations ou déséquilibres psychosomatiques. 

C’est pour cette raison d’ailleurs qu’en cas de maladie, l’Africain recourt 

systématiquement à l’interrogatoire des devins. Car la maladie résulte du rapport 

psychologique que l’on entretient avec l’invisible. 

La religion africaine s’accommode d’un Dieu unique qui se déploie en un 

ensemble constitué de génies, d’esprits, d’ancêtres et d’aïeux ... 

 

En conclusion, l’AMR se convainc de l’existence et de l’importance de 

l’invisible qui en exploite pour mettre en mouvement sa destinée et révèle au 

reste du monde la place qui est la sienne dans le concert des nations.  

En restant attentif à cette richesse qu’incarne l’Afrique, les sociétés modernes 

pourraient en tirer un grand profit pour asseoir et construire un développement 

durable et capacitaire. 

Ces multiples forces et énergies usitées par l’africain constituent des modes de 

communications, de communion aussi entre le visible et l’invisible. Elles 

représentent même la captation de ce que l’invisible a d’intrinsèque et 

d’inaliénable. 
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C’est ce mode de communication propre au double monde physique et supra 

physique, propre à l’africain que l’on désigne en Indicamétrie sous le nom de 

BKM.  

Le BKM anime toutes les activités humaines, il y en a autant qu’il y a 

d’activités. 

b/ Invisible dans l’Espace des Religions à Livre ou Révélées: 

 

Quelque soit l’endroit où nous vivons, nous l’avons probablement constaté, la 

religion occupe un rang ou une place importante dans la vie quotidienne de 

milliers de personnes à commencer par la nôtre peut-être.  

Nous citerons quelques religions révélées et étudierons très brièvement l’Islam 

et le Christianisme. 

- Le Taoïsme et le confucianisme 

La Recherche de la voie du ciel  

 

- Le Bouddhisme  

La Recherche de l’illumination sans Dieu. (Connaissance et l’intelligence pour 

atteindre l’illumination)  

 

- L’Hindouisme  

La Recherche de la délivrance (se délivrer de l’ignorance, toutes les voies et les 

moyens sont bons pour se délivrer). 

 

- Le Shintoïsme  

La Recherche de Dieu au Japon. C’est une culture ethnique et sociale  

 

- Le Judaïsme  

La Recherche de Dieu par l’écriture et la tradition  

 

- Le Christianisme  

Jésus est le chemin menant à Dieu 
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- L’Islam  

Le chemin menant à Dieu par la soumission.  

i/ L’Islam : 

 

Par définition, c’est la soumission à Dieu et la reconnaissance de Mahomet 

(PSL) comme étant le dernier prophète. La foi islamique est une foi en un Dieu 

Unique dont les principes se trouvent consignés dans le Coran (Livre saint). Les 

piliers de l’islam s’articulent comme suit :  

- Outre la croyance en un Dieu Unique, il y a  

- Les cinq (5) prières journalières (chaque prière étant chiffrée) 

- Le jeûne du Ramadan 

- Faire la Zakat  

- Le pèlerinage 

Le lieu de prière du musulman est la mosquée, les instruments utilisés pour la 

prière sont : 

Le tapis, la natte ou le sable et le chapelet. 

Tout cela est assorti de la récitation des sourates et hadiths (paroles et 

recommandations du prophète). 

 

ii / Le Christianisme : 

  

La foi chrétienne repose également sur la croyance en un Dieu Unique, créateur 

du ciel et de la terre, créateur de l’homme investi de tout pouvoir sur toute 

chose. C’est l’être suprême, le tout puissant, l’omniscient et l’omnipotent, 

l’alpha et l’oméga. 

Avoir foi en Dieu, c’est connaître qu’il existe et, que Jésus Christ est son 

prophète unique à qui tout pouvoir a été donné pour le représenter sur terre. 

Jésus, malgré sa mort sur la croix de Golgotha est toujours vivant. Le 

reconnaître c’est parfaire sa foi. L’Apocalypse est le dernier livre saint du 
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christianisme à travers lequel Dieu a parlé aux hommes en leur prescrivant des 

ordonnances et en leur prédisant l’avenir. 

La Bible renferme toutes les réponses aux questions que toute l’humanité se 

pose. Le mode de communication aussi bien chrétien qu’islamique avec Dieu est 

le télé Dieu (communiquer à distance). 

 

c /Invisible dans l’Espace de l’Etat de Droit et des Institutions 

Républicaines (IEED / IR) : 

 

Cet invisible se caractérise essentiellement par tous les rapports mis en œuvre 

par les gouvernants pour assurer le fonctionnement et / ou l’organisation de la 

sphère ou société. 

Les instruments de l’organisation générale sont constitués d’un ensemble 

d’institutions politiques (l’exécutif, le législatif, le judiciaire, le municipal, le 

départemental), de structures économiques, sociales et culturelles, des espaces 

spirituels et éducationnels etc.). 

A chaque étape de la sphère ou de la société existe un jeu d’invisibles qui 

influence existence de l’homme moderne sous diverses formes. 

 

Exemples : 

- La communication : Téléphone, radio, télévision, les masses média etc.  

- La politique : Trahison comme instrument de régulation du jeu politique 

- Les affaires : La fin justifie les moyens 

 

L’instrument de gestion ou de mobilisation de l’invisible dans l’espace des états 

modernes est le Matriciel Stratégique (MS) qui est à la fois un matériel de 

transfert et de conversion énergétique.  
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C’est un indicateur stratégique au plan strict du développement, il oriente les 

prises de décisions vers l’avenir. Il répond à la question comment. Il regroupe 

les avenirs possibles et les avenirs souhaités (voir écartologie). 

 

En définitive, le MS est un répertoire de décisions relatives à l’édification de 

l’avenir qui s’appuie sur l’Analytique Décisionnelle. 

 

Remarque : 

L’Indicamétrie montre en dernière instance que l’univers habité par les hommes, 

même l’univers non habité constitue un champ où s’embrassent, se côtoient, se 

pénètrent et s’interpénètrent les êtres visibles et invisibles. 

En d’autres termes, l’invisible est source de vie. Pour l’homme africain en 

particulier et l’humain en général, comment accéder à l’invisible le plus 

rationnellement possible afin de la rendre utile à sa communauté et son 

environnement devient la question quotidienne des esprits.  

Pour y arriver, il faut recourir au BKM, car il permet de bien identifier et définir 

les fonctions des différents invisibles qui s’offrent à l’œil de l’esprit humain.  

En appliquant la formule de la connaissance, on se rend compte que l’œil 

organique ne se représente que 0,42 visible (ne voit) que 42% de visibilité contre 

0,58 d’invisible soit 58% d’invisibilité (qui relèverait de l’œil spirituel). En 

additionnant les deux (2) taux, on obtient l’unité.  

Si l’on connaît le visible et l’invisible de chaque être humain par l’instrument de 

connaissance nous pourrons construire, développer et gérer tout ou presque 

tout avec le maximum de satisfaction. L’objectif recherché étant de bâtir une 

société où êtres visibles et invisibles s’interfèrent, s’interpénètrent, interagissent 

et se complètent. 

L’on doit commencer par définir la place du visible et de l’invisible dans l’être 

ou toute chose et en déterminer la valeur. 
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II- Notion de Bêra Kounou Massa (BKM) 

 

L’Indicamétrie intégrale, science de chacun et de tous selon l’UNESCO, met à 

la disposition du plus grand nombre les instruments de la créativité, de 

l’imagination, de l’invention, de l’innovation et de la modélisation globale. 

 

1/ Qu’est ce que le BKM ? 

 

Le « BKM » est l’abréviatif de l’expression d’une langue africaine (malinké-

bambara) « BERA KONOU MASSA » 

BERA (BÊ) : veut dire tout le monde  

KOUNOU (LA KOUN) : veut dire l’éveil ou réveil  

MASSA : veut dire Maître, souverain, roi, empereur, être suprême.   

Littéralement, « BKM » désigne le Maître Eveilleur de conscience de tout le 

monde. 

Sémantiquement, c’est le Maître détenteur de toute science, source unique de 

toute connaissance, catalyseur des consciences inter-mondes. 

 

 

 

 

a/ Au plan fonctionnel 

 

Le « BKM » est un instrument d’étude, d’évaluation de hautes recherches et de 

construction impliquant au moins sept (7) possibilités de communications. Il 

permet la mobilisation de l’invisible et de mesurer son impact, sur les acteurs du 

monde visible. 

Autrement dit, c’est un outil heuristique c’est à dire de découverte de l’essence 

de la réalité cachée des choses dans l’au-delà de leur manifestation concrète 
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événementielle, phénoménale ou sectorielle. Le BKM a tout simplement pour 

cible la dimension patente, l’impensé ou le possible de toutes choses. 

 

b/ Au niveau génétique 

 

Le BKM tire son origine de l’Afrique Magico Religieuse et s’offre à l’ARL 

(Afrique des Religions à Livre) et à l’AED (Afrique des Etats de Droit) comme 

une analogie propice aux progrès scientifico-techniques, économique, culturel et 

social. 

 

c / Au plan instrumental 

 

Le BKM est un TIR (Transformateur de l’Irrationnel en Rationnel) de 

l’archaïque en moderne et du moderne en excellence pour tous. 

Le BKM permet d’intégrer l’invisible au visible, le Latent au manifeste, l’envers 

à l’endroit, dans une dynamique dialectique qui assure l’interconnexion des trois 

(03) espaces (EMR ; ERL ; EED/IR) et il se révèle comme la matrice principale 

du développement capacitaire à vocation humaniste et éthique que l’Afrique doit 

revaloriser pour les prochains millénaires. 

 

2/ BKM : Instrument de connaissances et de construction  

 

a / Formule  

 En Afrique, en règle générale, toute opération, toute construction pour avoir le 

maximum d’efficacité exige une fourchette de temps allant d’un (1) à trois (3) 

(mito ou minimum) et d’un (1) à sept (7) (mato ou maximum) ; au-delà nous 

entrons dans le cadre des grandes opérations de démultiplication ou de 

communication entre les espaces en fonction des objectifs. 

D’où la formule fondamentale de la renaissance de l’Afrique capacitaire. 
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 3 : mito ou minimum de temps opératoire 

 7 : mato ou maximum de temps opératoire 

 Yn : conditions opérationnelles 

 Y : messager bâtisseur à compétences multifonctionnelles. 

 

Cette même formule fondamentale de la renaissance peut s’écrire aussi en terme 

nucléaire sous la forme d’une matrice principale d’ordre sept (7). 

 

 1      7 
 3Y7.Yn   

                 7     1 

 

Ainsi dans un système opératoire de recherche et du calcul de la puissance des 

puissances nucléaires, les indicamétriques baptismales peuvent être cachées à 

l’œil organique. 

 

c / constructions  

Dans la ROI (Recherche Opérationnelle Indicamétrique), trois (3) Temps 

Opératoires Relationnels (TOR) sont pris en compte dans tout processus de 

construction. 

 

-Le TOR-1 : communément appelé le temps mineur nécessaire à la réalisation 

d’une opération. 

Exemples :3secondes,3 minutes, 3 jours, 3 heures, 3 semaines, 3 mois, 3ans, 

etc… 

BKM= 3Y7.Yn 
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-Le TOR-2: le temps moyen pour évaluer l’opération (sa fourchette est de 1 à 7). 

 

-Le TOR-3 : le temps majeur (sa fourchette est de 7 à Yn) pour l’élaboration des 

créatifs (mineurs, médians et majeurs) 

 

La matrice principale peut faire l’objet d’une représentation géométrique plane 

ou spatiale.  

 

 

En géométrie plane : 

Les chiffres impairs de gauche sont appelés les Nucléaires Créatifs Autonomes 

(NCA), ils ne sont divisibles que par eux-mêmes (3, 5, 7) ; 

Les chiffres pairs divisibles de droite prennent le nom de Nucléaires Génératifs 

Autonomes (NGA), (2, 4, 6). 

Un (1) représente le Nucléaire des Nucléaires c’est à dire l’Interactif (il peut 

prendre n’importe quelle valeur sur l’axe), la Puissance des Puissances ou 

l’unité. Il ne dépend que de lui-même.  

En combinant les NCA et NGA, nous obtiendrons des moléculaires appelées 

aussi Nucléaires Moléculaires (6, 20, 42). 

 Le Nucless six : (6) = (3) x (2) 

 Le Bimess vingt : (20) = (5) x (4) 

 Le Bimess quarante-deux : (42) = (7) x (6) 

 Les sept (07) premiers nucléaires préférentiels (1 2 3 4 5 6 7) en 

indicamétrie sont aussi appelés les nucléaires de socles. 

NB : Ici, notons par ailleurs que chaque nucléaire est doté d’une puissance 

créatrice. 

 



 19 

3/ Calcul de l’Opacité de l’ENIS 

 

 Citations référentielles : 

 « Dieu (07Y7) ayant dans les Livres Saints parlé par les nombres »       

(cf. Tora, Bible, Coran, etc. ). 

 « Les nombres sont le principe et la source de toutes choses »                 

(cf. Pythagore de samos, philosophe et mathématicien grec). 

 « Connais-toi, toi-même » (cf. Socrate, philosophe grec). 

 « Souffre celui qui ne se connaît pas » (pensée malinké / bambara). 

 « L’Indicamétrie, science de la globalité universelle est un don de Dieu, 

source de vie et non d’opium » (cf. Professeur M. Diabaté, inventeur de 

l’indicamétrie). 

 « Toute connaissance aussi fragmentaire soit-elle, est un danger /pouvoir 

» (cf. Formaz, chercheur africain). 

 

a/ Être Spirituel Indicamétrique(ESI). 

 

L’être spirituel est un être qui n’est visible à l’œil nu mais dont l’existence se 

prouve par leurs noms et leurs manifestations. Comme les particules en physique 

ou en chimie, il se déplace à l’aide de l’Energie Capacitaire Intrinsèque (ECI) 

incorporel, mais ces êtres sont plus énergétiques que l’être humain, l’être 

spirituel et être indicamétrique constituent les mêmes familles à savoir celle des 

ENERGAS selon l’indicamétrie du cerveau. 

 Un ENERGAS bien qu’immatériel appartient à la catégorie des forces 

fondamentales qui sont : 

- La gravitation, 

- L’électromagnétisme, 

- L’interactif mineur, 
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- L’interactif majeur. 

L’ESI étant le noyau de toute chose mesurable ou presque mesurable, est 

comme les ondes, les électrons, les protons, les neutrons et cellules qui investis 

d’ECI sont capables d’émettre des messages à la manière des êtres humains. 

Aussi, la coopération entre ces différents êtres informels et invisibles à l’œil nu, 

est désormais concevable à grande échelle grâce à l’indicamétrie du cerveau. 

 Et cette coopération s’étendra d’autant plus vite que l’être humain prendra 

conscience qu’il est un IDI (Infiniment Doué d’Intelligence) agissant entre 

l’Infiniment Petit (IP) et l’Infiniment Grand (IG). 

En considérant que sur la Terre, il y a plusieurs atomes ou éléments qui, bien 

que de masses ou poids différents sont tous de teneur égales comme les profils 

indicamétriques (chaque profil est égal à 3,75v1). Ces éléments sont des êtres 

investis d’ECI spécifique qui leur confère une puissance extraordinaire par 

rapport à celle de l’individu et qui permet de capter, de transmettre et de réaliser 

des messages.  

L’ESI est donc un être spirituel comme la lumière monochromatique, les ondes 

lumineuses. 

L’instrument qui permet de rendre compte de cette interactivité à la fois 

humaine, spatial et interdynamique a pour nom le SIRD (système d’inter 

relationnel dynamique). 

A l’intérieur de cet appareil sont mesurés, évalués et consignés les taux 

exprimant les rapports entre les doses d’énergies du Vitames 01 et du Vitames 

02.  

 

 

 

 

                                                           
1 V : vice, valeur intrinsèque capacitaire énergétique ou unité de compte en indicamétrie 
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b/ Taux d’invisibilité de l’unité 

 

Chercher l’invisibilité ou l’opacité de l’unité (1), revient à évaluer la quantité 

d’énergie que chacun des six (6) nucléaires a reçu de l’unité (1) pour remplir sa 

fonction (sa mission). 

 

                           Interactif 

 

 

 

 

     Créatifs                                          Génératifs 

Première étape : 

 

1/3 = 0,33 (0,3+0,3=0,6)      1/2 = 0,50 (0,0+0,5=0,5) 

1/5 = 0,20 (0,0+0,2=0,2)      1/4 = 0,25 (0,2+0,5=0,7) 

1/7 = 0,14 (0,1+0,4=0,5)      1/6 = 0,16 (0,1+0,6=0,7) 

 

1/3 = 0,33 (0,6)      1/2 = 0,50 (0,5) 

1/5 = 0,20 (0,2)      1/4 = 0,25 (0,7) 

1/7 = 0,14 (0,5)      1/6 = 0,16 (0,7) 

 

Avec 3,2 vice (06+02+05+05+07+07), l’invisibilité de l’unité (1) devient : 

Inv. (1) = 1- (0,33+0,20+0,14+0,50+0,25+0,16)  

Inv. (1) = 1- (1,58) 

Inv. (1) = - 0,58 

D’où l’invisibilité de l’unité est égale à 0,58, soit 42% de visibilité. 

 

 

 



 22 

Règle de calcul : 

L’opacité de l’unité est la différence entre un (1) et le total des énergétiques 

fournis.  

 

 

 

Remarque :  

Nous constatons encore que les choses ne sont transparentes qu’à moitié, plus 

précisément à 42%.  

 

Deuxième étape : 

 

13 et 16 étant des moléculaires bidimensionnels par rapport aux six (6) 

nucléaires qui sont unidimensionnels, cherchons les nucléaires de ces bimess et 

leur taux d’invisibilité. 

Le Nucless apparent de (13) est (4), 

le Nucless apparent de (16) est (7), or nous avions déjà vu ci-dessus que les 

nucléaires 7 et 4 exigent respectivement (0,14v) et (0,25v) pour accomplir leur 

mission. 

A ce niveau, le taux d’invisibilité de l’unité (1) devient : 

Inv. (1) = - (0,58) + (0,14+0,25) 

Inv. (1) = -0,58+0,39 = - 0,19 ; soit – 19 % 

Ce taux (0,39) constitue un apport supplémentaire que réclament les créatifs et 

génératifs lorsqu’ils passent aux moléculaires dans la matrice. 

Ce taux constitue également un apport supplémentaire de visibilité de tel sorte 

que l’invisibilité de l’unité (1) se ramène à – 0,19. 
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Troisième étape : 

 

- (19) est un moléculaire bidimensionnel dont le bimess apparent est – (10) et 

son Nucless apparent est égal – (1). 

La visibilité totale de l’unité (1) devient possible à partir de la formule suivante :  

Yn = (1) + (-1) = 0 

 

c/ Exemples : 

 

- La vie sociale est le résultat mathématique des existences antérieures. 

- Le destin actuel est modifiable par trois (3) éléments : (le courage 

(physique), la soumission aux épreuves morales(société), la prière 

(l’assistance divine)). 

Si nous essayons de rattacher ses trois (3) conditions à la science des nombres 

(cf. Papus) ; le destin domine sur le passé, la volonté humaine sur le présent et la 

providence sur l’avenir. 

Selon Pythagore, le destin avait pour chiffre le cinq (5), la volonté humaine avait 

pour chiffre le quatre (4), la providence divine avait pour chiffre le trois (3). 

Pour lui, il fallait sur la terre l’union astrale c’est-à-dire un carré de (3) et un 

carré (4) pour équilibrer le carré de (5). 

 

D’où le théorème de Pythagore : 

3² = 3 x 3 = 9 

4² = 4 x 4 = 16           

5² = 5 x 5 = 25   

25= 9 + 16 
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CONCLUSION 

 

Le BKM 07 ou 3Y7.Yn est un instrument de « Massa Kélé » qui s’en sert pour 

bâtir un monde meilleur et une société plus humaine, plus juste, plus prospère et 

plus solidaire. Le BKM est donc la source de toute puissance ; sa puissance est 

également structurée en énergie capacitaire multiple, diversifiée, opératoire et 

disponible pour quiconque qui lui fait appel en vue de se régénérer partiellement 

ou intégralement. 

Ainsi le « BKM opératoire » permet de définir essentiellement les délais 

d’opérationnalité et de faisabilité d’une mission ou d’un projet en tenant compte 

et de la structuration du temps et de celle des espaces. 

Il met également en relief, la relation entre le système de créatifs et le système 

de génératifs. Les chiffres qu’il véhicule sont et mathématiques et énergétiques 

et fournis par l’alphabet indicamétrique. C’est la combinaison et l’exploitation 

judicieuse de ces deux (2) systèmes qui permettent à l’être humain de réaliser 

toutes sortes de projets grâce à son cerveau. 

Le cerveau chez l’homme est divisé longitudinalement en deux (2) parties 

symétriques appelées hémisphères cérébraux droit et gauche qui en indicamétrie 

sont les systèmes de créatifs et de génératifs ; d’où l’importance de l’étude de 

l’indicamétrie du cerveau et des lunettes indicamétriques.  


